
Pourquoi j’ai décidé de faire campagne pour le programme de LFI ? 

Par deux fois (2012 et 2017) le Pcf a soutenu le programme porté par JLM et les 7 

millions de voix obtenues en 2017 constituent un espoir significatif pour envisager une 

victoire de la gauche radicale en 2022. Une campagne PCF / LFI a toutes les chances 

d’accéder au 2ème tour. 

Tout d’abord, le procès fait à JLM qui serait parti seul est une hypocrisie car tout le 

monde savait que EELV faisait une primaire pour désigner son candidat, que le PS 

avait dit, dans un premier temps, qu’il s’y rallierait et que le PCF avait, lors de son 

38ème congrès, prévu un vote interne sur une candidature communiste. 

Lors de cette consultation interne des adhérents en mai 2021, j’ai voté contre le choix 

de présenter un candidat du PCF pour 2022. Cette option n’a d’ailleurs obtenu que 

48,6% des inscrits (72,5% des votants), du jamais vu, ce qui aurait dû alerter nos 

dirigeants. 

Au regard de notre audience, cette candidature signifie clairement que le PCF fait 

l’impasse sur la présidentielle pour se consacrer uniquement aux législatives, pour 

lesquelles des alliances avec les sociaux-démocrates, dont les citoyens-nes ne 

veulent plus du fait de leurs trahisons successives, se feront histoire de maintenir nos 

élus. En étant conscient que le vote des députés profite à la majorité présidentielle.  

Cette stratégie usée est perdante à tous les coups pour la classe populaire. C’est pour 

moi une profonde erreur d’analyse et une faute politique de continuer à agir comme si 

nous étions toujours dans le temps long des consultations électorales. Pourquoi ? 

Parce que le capitalisme, qui est en crise perpétuelle, est aujourd'hui dans sa phase 

terminale, comme l’écrivait Marx qui disait qu'elle serait totalitaire et nous y sommes. 

Il n’y a qu’à voir l’accumulation des lois liberticides, des violences policières et 

judiciaires pour s’en convaincre et il n’y a aucune raison pour que cela ne s’amplifie 

pas.  

Notre réflexion doit donc se recentrer sur la capacité de nuisance de notre ennemi de 
classe la bourgeoisie capitaliste, qui nous a déclaré la guerre et ne pas tomber dans 
un combat fratricide. 

Ce n'est pas la question du candidat mais du programme porté dont il est question. Or 
la FI se proclame anti capitaliste et son programme (perfectible sur qqls points certes) 
en témoigne. Et surtout le dépassement du capitalisme ne se fera pas à travers une 
seule élection, ni à l'occasion d'un grand soir (il faudrait d’ailleurs faire coïncider les 
deux) mais bien par étapes et ce que propose la FI en est la première. Les différences 
avec le programme du pcf auraient très bien pu se régler dans le cadre d’une alliance. 

Tous les observateurs sérieux analysent la période actuelle comme étant celle de tous 
les dangers. Les enjeux et défis qui sont devant nous imposent de sortir d’urgence du 
libéralisme. Il est donc impératif, voire vital que la gauche radicale soit au pouvoir en 
2022, car cette possibilité ne se représentera pas car la situation est la suivante : 

- l’extrême droitisation du régime et aussi d’une partie grandissante de la population, 

- la crise économique et sociale qui a déjà plongé 12 millions de personnes dans la 
pauvreté,  



- le défi climatique et de la biodiversité, il est tout de même question de fin du vivant, 
pour lesquels des réponses immédiates doivent être apportées pour éviter ou atténuer 
la catastrophe. Nous savons tous que les libéraux ne feront rien qui pourrait réduire 
leurs profits. 

C’est pour toutes ces raisons qu’en tant que communiste j’ai décidé de faire campagne 
pour le programme de Lfi. Un programme qui seul propose une planification 
écologique ce qui est essentiel, qui parle de démocratie directe avec une constituante, 
des Ric, du tirage au sort, des mandats courts et révocables, une volonté de désobéir 
aux traités européens (si négatifs sur le plan social et la souveraineté) et si ça coince 
le plan B, …  

Enfin, le début de campagne catastrophique de Fabien Roussel sur le tout sécuritaire, 
la critique des kolkhozes, sa présence à la manifestation de l’extrême droite le 19 mai 
et autres absurdité du genre « il ne faut surtout pas faire la guerre aux grandes 
fortunes » ... m’a définitivement convaincu que l’orientation du Pcf n’était plus 
communiste et fait prendre la décision de le quitter le 10 sept dernier. 

Je veux encore espérer que les militants du PCF feront entendre raison à nos 
dirigeants, pour qu’ils prennent conscience du danger qu’il y a à laisser les libéraux au 
pouvoir. La France pourrait, devrait servir d’exemple et de phare, car il ne s’agit pas 
d’un simple jeu électoral mais d’un enjeu pour l’avenir de nos enfants.  
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